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INTRODUCTION 

Les éleveurs ou vétérinaires ont à leur disposition des outils, 
souvent peu précis ou invasifs, (note d’état corporel, -
hydroxybutyrate…) pour évaluer le bilan énergétique en post 
partum. L’utilisation du profil en acides gras dans le lait 
pourrait offrir une approche plus précise de décision (Stoop et 
al., 2009). Des facteurs physiologiques tels que les jours en 
lactation, le numéro de lactation ou le niveau de production 
ont un impact sur le métabolisme du post partum. La reprise 
de cyclicité et la mise à la reproduction sont également 
conditionnées par le métabolisme énergétique (Leroy et al., 
2008). Le but de cette étude a été de montrer l’impact de ces 
paramètres sur les profils en acides gras du sang et du lait. 

1. MATERIEL ET METHODES 

Un suivi mensuel des 4-5 premiers mois de lactation de 32 
vaches laitières Holstein a été réalisé. Lors de chaque visite, 
une prise de sang, de lait ainsi qu’un examen de l’animal et 
une échographie ont été effectués. Toutes les exploitations 
étaient suivies sur les plans nutritionnel, sanitaire et 
reproductif afin d’optimiser les performances zootechniques 
des animaux. Les données ont été analysées à l'aide d'un 
modèle linéaire généralisé incluant les effets fixes des 
classes de jours de lactation, de numéro de lactation et de 
niveau de production. A l'intérieur d'un effet, les classes ont 
été comparées à l'aide d'un test t de Student.

2. RESULTATS 

2.1 EFFET DE PARAMETRES PHYSIOLOGIQUES 
Lorsqu’on classe les données en fonction du nombre de jours 
en lactation (0-50, 51-100 et > 100 JEL), les changements 
dans le profil en acides gras du lait, sans modification 
significative de la MG, indiquent une plus grande mobilisation 
par l’augmentation des C18 :0 et C18 :1 et un moindre 
approvisionnement énergétique par le rumen par la 
diminution des C4-C14, très marqués dans le groupe 0-50 
JEL (tableau 1). Une nette augmentation des acides gras non 
estérifiés (AGNE) a été observée dans le groupe 0-50 JEL. 
Dans le profil en acides gras des AGNE, c’est le C18 :1 qui 

est mobilisé très fortement en début de lactation au détriment 
des C18 :0 et C18 :2 qui sont diminués pendant cette 
période. Le C18 :1 serait un meilleur marqueur de la 
mobilisation graisseuse que les AGNE totaux. Les différences 
dans les profils du lait et du sang entre les pluripares et les 
primipares montrent un stress métabolique plus grand 
(AGNE, C18 du lait, C18 :1 des AGNE augmentés) et une 
capacité d’ingestion plus faible (C4-C14 diminués) chez les 
jeunes animaux. Le niveau de la production laitière (<29, 30-
39 et >39 L), n’a eu aucun  effet sur les acides gras du lait ou 
du sang, ce qui indique que les animaux ont adapté leur 
métabolisme énergétique de manière semblable. 

2.2 EFFET DE LA REPRISE DE L’ACTIVITE OVARIENNE 
La proportion de C4-C14 dans le lait est plus grande chez les 
animaux ayant repris leur activité ovarienne (21,3 vs 19,2 %, 
P<0,01) alors que le C18 :0 est plus faible (12,2 vs 13,7 %, 
P<0,01). Ces éléments sont des indications d’un bilan 
énergétique moins négatif et d’un rumen sain. Lorsque les 
acides gras sont exprimés en terme de concentrations, le 
C18 :0 est plus élevé chez les vaches sans reprise d’activité 
(6,0 vs 5,3 g/kg lait, P<0,05). Les concentrations en C18:1 
dans les AGNE sont également significativement plus faibles 
chez les animaux ayant repris une activité ovarienne (1,0 vs 
2,3 mg/dl, P<0,01). 

DISCUSSION ET CONCLUSION 

C’est en début de lactation que les plus grands changements 
dans le lait et dans le sang ont été observés. A l’inverse, le 
niveau de production laitière n’a pas eu d’impact sur les 
paramètres mesurés. La composition en acides gras dans le 
lait pourrait donc apporter des indications sur le métabolisme 
énergétique des animaux. Les variations des profils en acides 
gras du lait et du sang pourraient également apporter des 
informations sur la reprise de l’activité ovarienne. 
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Tableau 1 : Impact des paramètres physiologiques sur le profil en acides gras du lait et du sang

Jours en lactation (j) N° lactation Production (kg/j ) 
SEM 

P > F 

0-50 51-99 ≥ 100 Primi Pluri < 29 29-39 > 39 JEL N° Prod 
N données 40 45 21 39 67 37 40 29     
Lait     MG (g/kg) 44,9 41,8 44,2 42,8 44,5 43,3 44.4 43.3 0.07 NS * NS
       C4-C14 (g/kg) 7,6a 8,5b 9,0b 7,9 8,8 8,2 8,7 8,2 0,18 ** * NS 
       C16:0 (g/kg) 13,8 14,1 14,4 13,2 15,1 14,6 14,2 13,1 0,32 NS ** NS 

C18:0 (g/kg) 6,2b 4,9a 5,4a 6,0 5,0 5,2 5,6 5,8 0,12 *** *** NS 
C18:1 (g/kg) 12,3b 9,7a 10,5a 11,4 10,2 10,2 11,2 11,6 0,30 *** * NS 

Sang AGNE (mg/dl) 8.0 3.9 4.1 6.4 4.7 3.9 5.5 6.7 0,45 *** NS * 
       C16 :0(%) 24,7 23,8 24,2 23,1 25,3 25,1 24,0 23,6 0,31 NS ** NS 
       C18:0 (%) 36,0a 40,1b 40,4b 37,7 39,9 39,8 38,7 37,9 0,70 * NS NS 
       C18:1 (%) 35,3b 28,4a 28,5a 33.5 28.7 30,1 30,8 31,3 0,72 *** ** NS 
       C18:2 (%) 3,9a 7,7b 6,9b 6,9 5,5 5,0 6,5 7,1 0,50 ** NS NS 
a,b : valeurs qui diffèrent au seuil P<0.05 
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